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““VVeenneezz  vvoouuss  aauussssii  àà  mmaa  vviiggnnee““  ((MMtt  2200,,44))  

La Province du Cameroun vient de vivre des moments importants de son histoire en ce qui est 

de sa vie. Elle venait d’enfanter quatre jeunes oblats perpétuels : trois de la Province du 

Cameroun et un de la Délégation de la Zambie. Il y a eu aussi l’ordination de trois prêtres et 

d’un diacre, tous de la Province du Cameroun. Toutes ces cérémonies se sont déroulées au 

Sanctuaire Marial de la paroisse      

Mère de Dieu de Figuil 

successivement : le vendredi 15 août 

et le samedi 16 août 2014. Déjà le 

jeudi soir, il était impressionnant de 

voir les différentes délégations se 

déporter vers cette ville qui devait 

accueillir ces grands événements et 

l’effervescence montante des 

préparatifs.  

C’est ainsi que tout passe au peigne fin (nettoyage du sanctuaire, répétition du déroulement des 

différentes cérémonies avec les enfants de chœurs, la chorale, les lecteurs, les perpetuandis et les 

ordinands, …).  

Comme on le dit bien souvent, “la pluie est une bénédiction du ciel“,  pour ponctuer toutes ces 

cérémonies, la pluie était bel et bien aussi au rendez-vous. A la veille du 15 août,  la Vierge Marie 

a voulu arroser ses enfants de bénédictions du ciel, le ciel a été si généreux qu’il s’est ouvert et a 

manifesté l’abondance de ses grâces qu’il a versé sur ses enfants.  

Pour la cérémonie du 15 août, le Provincial du 

Cameroun, le Père Raymond Pierre NANI, 

dira l’homélie et recevra les vœux de ses jeunes 

confrères. Mgr Jean-Claude BOUCHARD, 

omi, évêque de PALA, présidera l’Eucharistie.  

Dans l’homélie du Provincial, dont j’ai 

l’intention de reprendre brièvement, je tiens à 

préciser qu’il s’est beaucoup plus attelé à 

rappeler l’importance et le sens de ce que nous 

célébrons en ce jour : « En ce 15 août 2014, nous 

célébrons l'Assomption de la Vierge  

Marie, son entrée définitive dans la Gloire de Dieu. C'est là que son Fils Jésus l'a accueillie avec joie et amour. 

C'est une grande fête pour nous chrétiens, enfants de Dieu. Dans plusieurs lieux d'apparition de la Vierge Marie 

dans le Monde, les chrétiens se rassemblent à Lourdes, Fatima et nous aujourd'hui au Sanctuaire Marial 

de Figuil. Et nous avons choisi ce jour pour confier nos trois frères qui vont s'engager définitivement à Dieu dans 

la Congrégation des Missionnaires Oblats de Marie Immaculée. »  
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Partant de l’évangile proclamé par le Diacre Chrysogonus UZOR, il nous a tous invités à 

développer de manière continuelle et même perpétuelle le sens du service, de l’humilité et de la 

confiance en Dieu en nous mettant à l’école de Marie : « elle qui n'a jamais revendiqué la gloire, 

elle est restée l’humble servante. C’est pourquoi, en cette fête de l'Assomption nous pouvons 

proclamer avec Marie:" Il disperse les superbes, il élève les humbles". Ces paroles nous permettent de 

nous rendre compte que les personnes humbles, sont celles qui accueillent la Parole de Dieu, la 

bonne nouvelle du Christ. Dieu se penche sur elles. Profitons de son chant du Magnificat. » 

S’adressant particulièrement aux perpetuandis, il leur rappelle l’importance et l’ampleur des vœux 

qu’ « ils vont bientôt dire devant Dieu par leur consécration définitive en promulguant chacun sa 

formule d'oblation. Notre mission est d'être les coopérateurs de Jésus-Christ dans l'œuvre 

d'évangélisation des pauvres. Or pour accomplir cette œuvre, Jésus-Christ a voulu vivre chaste, 

pauvre et obéissant et il a invité ses disciples à le suivre sur cette même route. Ainsi, par : 

- le Vœu de chasteté, le religieux s'engage                   à ne pas se marier. C’est un engagement 

d'amour qui nous consacre au Seigneur                          et, en même temps, nous rend 

disponibles au service de tous.                                        Il nous aide à maîtriser la tendance 

égoïste et nous apporte la liberté                                             d'aimer tous les hommes. (cf. C14) 

- le Vœu de pauvreté, le religieux                                             renonce aux biens de la terre pour 

être tout à Dieu. Il est question                                                 pour nous religieux, de marcher 

sur les traces d'un Maître qui s'est fait                                        pauvre à cause de nous, en partant 

de cette réponse à son appel:                                                     " Si tu veux être parfait, va vends ce 

que tu possèdes, donne-le aux pauvres...                                                 puis viens, suis-moi". (cf. C19) 

- le Vœu d'obéissance, le religieux                               s'engage à un sacrifice qui libère. 

L'obéissance est un service                                                communautaire. Elle conteste l'esprit 

de domination et se reconnait par                              la fraternité qui l'anime et que tous les 

hommes sont frères devant Dieu.                      "Notre vie est réglée par les exigences de notre mission 

apostolique et par les appels de l'Esprit, déjà présent chez ceux à qui nous sommes envoyés. Notre travail nous fait 

dépendre des autres de multiples façons; il requiert un réel détachement de notre volonté propre et un sens profond de 

l'Eglise." Aux trois vœux s'ajoute celui de la persévérance propre aux Oblats de Marie Immaculée 

exprimant ainsi notre plein désir de nous donner pour toujours au service de l'Eglise et de la 

Congrégation. (cf. C.30) 

Pour mieux exprimer cet attachement à notre Eglise et à  
la Congrégation, chers frères, vous recevrez au cours de  
cette même cérémonie, les Constitutions et Règles qui  
feront grandir en vous la sainteté de vie et feront éclore en  
vous le zèle missionnaire que Saint Eugène de Mazenod 
avait tant souhaité en disant :" fais ceci et tu vivras." Ainsi, 
de concert avec Saint Eugène de Mazenod nous sommes  
convaincus « que si la Congrégation veut atteindre ses buts  
et travailler plus efficacement pour le salut des âmes et pour  
notre sanctification, il est indispensable de fixer certaines règles de conduite qui réunissent tous 
les membres qui la composent dans une pratique uniforme et un commun esprit". (Présentation 
des nouvelles Constitutions et Règles par le Supérieur général, le Père Louis LOUGEN) 
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Vous recevrez également chers frères, la croix 

oblate. Cette croix vous rappellera sans cesse 

l'amour du Sauveur, qui désire attirer à Lui tous 

les hommes et nous envoie comme ses 

coopérateurs". (cf. C.64) Ce qui signifie que 

nous allons en mission avec Jésus, Jésus 

Crucifié. Je vous assure que cette croix est votre 

diplôme, votre visa pour traverser et entrer en 

contact avec les divers peuples où vous serez 

envoyés. Considérez toujours le Christ crucifié  

comme votre moniteur, votre encadreur continuel qui vous rappellera que vous êtes appelés à 

vivre l'humilité, la patience, la charité, la modestie et toutes les autres vertus avec lesquelles vous 

devrez exercer son très saint et sublime ministère.  

Pour finir, chers frères, je voudrais une fois de plus vous signifier que la vie religieuse a ses 

exigences et vous ne trouverez de bonheur dans cette belle vie que si vous avez l’amour, assez 

d’amour  pour celui qui vous a appelé. D’où l’intérêt pour moi de reprendre ces belles paroles du 

curé d'Ars sur le bonheur: " le seul bonheur que nous ayons sur terre, c'est d'aimer Dieu et de savoir que Dieu 

nous aime." … 

Ainsi, chers frères et sœurs, que cette fête de l'Assomption nous aide à vivre fidèlement notre 

vocation de chrétiens, de religieux et religieuses. » Amen ! 

 

 

 

 

 

 

 

                    

 

Pour ce qui est de la journée du 16 août, elle fut consacrée aux ordinations diaconales et 

sacerdotales. La messe débutera comme prévue à 10h avec une longue procession composée : des 

enfants de chœurs, des laïcs associés aux Oblats, des scolastiques et frères Oblats, des ordinands, 

des prêtres et de l’évêque.  
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La tradition a été respectée en accordant la parole au début de la cérémonie au Vicaire général de 

l’archidiocèse de Garoua et curé de la paroisse Mère de Dieu de Figuil, le Père Krzysztof 

TROCINSKI pour son mot d’accueil dont je m’en vais vous faire un bref résumé.  

Le Père a commencé par citer ce verset de l’évangéliste Luc : “La moisson est           

abondante, mais les ouvriers peu nombreux ; priez donc le Maître de la moisson d'envoyer 

des ouvriers à sa moisson. “ (Luc 10,2) Ces paroles de Jésus nous ont plongé dans 

une grande méditation, nous préparant à ce que nous allons vivre comme 

Eglise famille de Dieu. Ceci lui a permis de revenir ce que nous avons vécu 

hier à savoir les vœux perpétuels. Dans son mot, il disait ceci : « Hier dans ce 

lieu Saint, plusieurs parmi nous ont célébré les merveilles de Dieu. Il s’agit de 

la profession perpétuelle de quatre Oblats de Marie Immaculée.  

Aujourd’hui encore le Seigneur nous  

 comble de ses grâces et de ses merveilles. 

 Une fois de plus, le Seigneur nous mani- 

feste son amour par le don de trois nouveaux prêtres et d’un  

diacre. C’est pourquoi, nous les fidèles de la paroisse Mère  

de Dieu de Figuil, nous sommes heureux de vous recevoir  

pour cette célébration solennelle en souhaitant la bienvenue  

à vous tous nos honorables invités. » 

 

A la fin du mot d’accueil, la messe a continué normalement avec les différentes lectures choisies 

pour la circonstance : Nombres 11, 11-12, 14-17, 24-25 ; 1Pierre 5, 1-4 ; Luc 10, 1-9. 

Dans son homélie, Mgr a exprimé sa joie, que l’honneur lui soit donné, lui, 

évêque oblat entrain d’ordonner ses petits frères oblats de la Province du 

Cameroun. Il a tout de même remercié par la suite le Provincial qui a 

pensé à lui. Pour lui, au cours de cette ordination, il ne lui revient pas à lui 

seul, de prier Dieu d’envoyer son Esprit Saint. Mais pour qu’unit ensemble 

dans la prière, que nous implorions le Très Haut pour les ordinands qui 

seront ordonnés par ses mains. Dans son mot d’exhortation, Mgr citera à 

plusieurs reprises les Actes du 35ème Chapitre Général des Oblats de 2010 

dont le thème était : la “Conversion“. Pourquoi ce choix ? La raison est tout 

à fait simple « car pour lui, la vie religieuse est bien fondée sur l’évangile. » 

Pour cela, il pense que : « si les Oblats sont prêtres, ils sont aussi religieux.  

Notre Fondateur, Mgr Eugène de Mazenod, a voulu une Congrégation religieuse pour avoir 

des meilleurs prêtres. Ce qui veut dire que pour nous prêtres oblats, si nous sommes de bons 

religieux, nous serons de bons prêtres et si nous sommes de mauvais religieux, nous serons aussi 

de mauvais prêtres. On ne peut pas séparer.»   

Par l’envoie en mission des disciples par Jésus, c’est l’orientation de notre mission d’aujourd’hui 

qui trouve sens par le comportement missionnaire que nous devons adopter. L’évangile le précise 

bien : « il les envoya », ces paroles sont très importantes pour nous missionnaires envoyés, nous 

représentons celui qui nous a envoyé, » ce qui veut dire que « les actes que nous poserons, 

engageront d’office celui qui nous envoie c’est-à-dire Jésus. Sommes-nous donc bien conscients 
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de cela ? » Mgr interrogera aussi notre vie comme missionnaires oblats  en ces termes : « Les 

Oblats sont-ils de missionnaires ? Que nous dit le dernier Chapitre général sur la Mission ? » 

Toutes ces interrogations le conduiront à citer certains passages du Supérieur général et les Actes 

du dernier Chapitre général de 2010. « Aujourd’hui discernons-nous la volonté de Dieu quant à la mission 

de la Congrégation, dans l’évangélisation des pauvres, ou bien (restons-nous) dans l’inertie de continuer à faire 

simplement ce que nous avons l’habitude de faire ? » (Parole du Père Général) « Que les Oblats coopèrent… à 

renouveler l’animation missionnaire et à discerner de nouvelles stratégies missionnaires et les défis majeurs à relever, 

en collaboration avec l’Eglise locale, en dialogue avec les autres religieux, les associé(e)s oblats et toutes les personnes 

de bonne volonté. » (Actes du Chapitre). 

Oui comme missionnaires oblats, nous nous engageons avec notre dernière énergie pour 

l’évangélisation des abandonnés, des laissés pour compte, bref des “pauvres aux multiples 

visages“, pour que ceux-ci aussi puissent écouter la Bonne Nouvelle de Dieu. Cette Parole qui 

libère et remet l’homme debout. Mais alors, « dans quelle situation mettons-nous souvent ce 

pauvre Jésus ? « Jésus est le centre de notre vie et de notre mission d’annoncer la Bonne Nouvelle aux pauvres » 

(cf. Actes du 35ème Chapitre). Ainsi donc, si Jésus n’est pas le centre de la mission, le risque est 

grand pour que l’envoyé devienne lui-même le centre. L’évangile insiste encore en disant : « il les 

envoya devant lui dans toutes les villes et localités où lui-même devait aller ». Nous précédons 

Jésus, nous lui préparons la route. Jésus lui-même est l’auteur de la mission. 

Par la suite, Mgr a aussi insisté sur le fait que Jésus a envoyé ses disciples deux par deux. Un 

chiffre très parlant en langage biblique et le Chapitre général sur la “Conversion“ a consacré toute 

une partie sur la communauté en relevant les points sur « la fidélité de la prière, à la méditation et 

à l’étude de l’Ecriture, mais aussi sur la nécessité de revisiter périodiquement le style de vie et la 

gestion matérielle de la communauté “afin de vivre de façon transparente et responsable“ ». La vie 

communautaire est primordiale. Je peux affirmer, à partir de l’expérience, que quand un religieux 

commence à négliger la vie communautaire, il se met dans une situation qui finira mal la plupart 

des temps. Et il ne faut pas prendre comme prétexte que souvent les premiers Oblats étaient 

seuls dans leur mission. Ce temps est révolu et même si l’évangélisation oblige parfois à vivre seul 

comme prêtre dans une paroisse, on doit garder l’esprit communautaire et se retrouver 

régulièrement entre frères oblats. Il faut 

veiller aussi à faire ensemble un programme 

de vie et le respecter. Et dans la communauté, il 

faut un supérieur ou un leader comme le disent 

les Actes du Chapitre général. Tous ensembles, 

nous sommes responsables de la vie de la 

communauté mais il faut une autorité sinon, il n’y 

aura pas d’unité et ça pourra être même le 

désordre.  Les supérieurs doivent exercer 

l’autorité selon l’évangile, comme un service, 

mais il faudrait aussi leur obéir. Il ne suffit pas de faire le vœu d’obéissance, encore faut-il le 

vivre ! C’est pourquoi les paroles de l’évangile d’aujourd’hui peuvent être considérées comme une 

sorte de “cahier des charges“ des missionnaires. La première d’entre elles est de prier. La 

moisson, c’est-à-dire la mission ou la tâche d’annoncer l’Evangile, est disproportionnée par 
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rapport au manque de missionnaires. Même s’il doit travailler de toutes ses forces, le missionnaire 

doit être conscient de ses limites et se tourner avec foi vers Dieu : « priez donc les maître de la 

moisson ». 

Le Seigneur ne s’arrête pas là, il révèle aux disciples les difficultés qu’ils vont rencontrer quand il 

leur dit : « je vous envoie comme des agneaux au milieu des loups », tout en insistant sur la radicalité et 

l’urgence de la mission : « n’emportez ni argent, ni sac, ni sandales, et ne vous attardez pas en salutations sur 

la route ». Peut être allons-nous penser que ce discours est dépassé, qu’il n’a plus sa place 

aujourd’hui car les temps ont changé. Mais moi, je dis non, qu’il est d’actualité. L’Evangile n’est 

jamais dépassé, il faut seulement l’adapter au temps présent. … Quand Jésus dit « n’emportez ni 

argent, ni sac, ni sandales,» cela signifie que ce que doivent apporter les disciples, c’est la Bonne 

Nouvelle du Royaume. Cela signifie que le missionnaire doit dépendre des gens d’une façon ou 

d’une autre : « restez dans cette maison mangeant et buvant ce qu’on vous servira ». L’ouvrier mérite son 

salaire mais ceux et celles qui reçoivent la Bonne Nouvelle doivent s’engager eux-mêmes en 

contrepartie de la Bonne Nouvelle qu’ils reçoivent. Que l’Eglise, grâce aux chrétiens d’autres 

pays, ait pu réaliser beaucoup de choses, pour l’éducation et la santé par exemple, c’est bien. Jésus 

lui-même a enseigné et guéri les malades. Mais il a toujours demandé de ne pas rester à la simple 

guéri physique. … 

Quant-à la consigne « Ne vous attardez pas en salutations sur la route », ceci peut nous sembler une 

exigence excessive, particulièrement en Afrique où on passe tellement de temps à se saluer. Elle 

peut aussi passer pour un manque de politesse, mais ce qu’il faut comprendre ici, c’est l’urgence 

d’annoncer l’Evangile. Il n’y a pas de temps à perdre. De fait, si nous regardons la vie des 

pasteurs ou des chrétiens, combien de temps perdu souvent en relations sociales inutiles, ou pour 

soi-disant respecter les coutumes qui sont en fait exagérées, sinon dégénérées. Je pense par 

exemple au temps perdu, aux énergies gaspillées autour de la mort. Que penser de la parole de 

Jésus : « Laisse les morts enterrer les morts, mais toi, va annoncer le Règne de Dieu » (Luc 9,60). A trop 

s’intéresser à la mort, on n’a plus de temps ni de moyens pour la vie ! 

Vous les jeunes Oblats qui vont être ordonnés, rappelez-vous toujours que vous devenez prêtres 
 oblats non par un intérêt quelconque mais par amour pour 

Jésus et sa Bonne Nouvelle dont le monde a tant besoin. 

C’est la conclusion de la première lettre de Pierre : « Paissez 

le troupeau de Dieu qui vous est confié, veillant sur lui, non par 

contrainte, mais de bon gré, selon Dieu ; non pour un gain sordide, 

mais avec l'élan du cœur ; non pas en faisant les seigneurs à l'égard de 

ceux qui vous sont échus en partage, mais en devenant les modèles du 

troupeau. Et quand paraîtra le Chef des pasteurs, vous recevrez la 

couronne de gloire qui ne se flétrit pas. » (1P 5, 2-4) Ainsi, 

n’attendez pas de récompense sinon celle de la joie du 

serviteur fidèles (Mt 10, 46) et la richesse que vous aurez 

                                                           ainsi amassée aux yeux de Dieu (Mt 6, 19-21).  

Priez, méditez la parole de Dieu tous les jours, et rappelez-vous toujours que la communauté est 
une condition essentielle pour rester fidèles à votre vocation religieuse et presbytérale.  
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Vous fidèles laïcs, priez pour vos prêtres. Soutenez-les 

aussi. Souvent les prêtres sont isolés ou alors on ne 

vient pas chez eux que pour demander de l’aide    

matérielle. Vous avez entendu l’Evangile : ils sont 

chargés de vous apporter la Bonne Nouvelle. Et c’est à 

vous qu’il revient de leur apporter l’aide matérielle à     

travers vos obligations vis-à-vis de votre Eglise. Le 

peuple de Dieu, c’est nous tous ensemble : pasteurs,  

 

 

 

 

                                                    religieux et religieuses, 

 

 

 

 

baptisés et catéchumènes, chacun selon son charisme. A chacun de nous la mission est 

confiée. » Amen. 

Voici chers frères les richesses des événements 

que nous avons vécus au niveau de Province 

du Cameroun et que nous avons bien voulu 

vous faire part de ces belles nouvelles qui 

parlent de l’avenir de notre Province, de la 

Congrégation mais plus encore de l’Eglise en 

ces quelques lignes. 

Que la Vierge Marie notre Patronne, nous 

protège et soutienne nos pas sur le chemin de 

la Mission. 

Père HÏNGBO Edmond, OMI 
Secrétaire Provincial 

 


